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Notions de base générales



Notions de base

Incidence:
Proportion des unités malades (organes d’une plante, plante dans 
une parcelle) par rapport à l’ensemble des parties analysées (ex: 
la proportion des feuilles infestées).

Agent vecteur:
Organisme qui ne provoque pas lui-même 
Une maladie mais qui disperse l’infection 
en transportant les agents pathogènes d’un
hôte à l’autre (ex: pucerons).
Plusieurs agents pathogènes ont des cycles 
dans le vecteur.

Puceron vert



Agent pathogène = PARASITE

Maladie toute déviation du cours normal des processus vitaux

Symptômes anomalies du phénotype par rapport à la norme attendue

Dégâts altérations de la culture/récolte ou du potentiel de production

Pertes en termes économiques 
• Pertes directes : affectent la  

plante en culture (producteur)

• Pertes indirectes : affectent le  

produit stocké/commercialisé 

• Primaires : productions touchées

• Secondaires : potentiel de   

production touché 

Notions de base



Définition de Maladie

Phénomène de nature réactionnelle, déclenché sous 
l’effet d’un facteur quelconque défavorable à la vie de la 

plante (HUGUENIN, sd)

Maladie

ParasitaireNon parasitaire



Maladies non parasiatires:

Causes des maladies des plantes

Maladies parasiatires:

1000 virus infectent les plantes



Modifications de couleur  

• Anthocyanose : excès de pigments rouge violacé  
•  Chlorose : pâleur de la coloration du feuillage pouvant aboutir à une jaunisse  
• Mélanose : production de substances foncées (mélanine)  
•  Mosaïque  :  alternance  de  zones  de  coloration  vert  pâle  ou  vert  foncé  

et  de zones chlorotiques ou jaunâtres 
•  Nécrose  :  altération  résultant  de  la  mort  des  cellules  Pourriture  :  

altération résultant d’une décomposition des tissus  
•  Flétrissement : perte de turgescence

Modification au niveau des feuilles 
Frisolée :   boursouflure et gaufrement du  

limbe foliaire  

Modifications anatomiques des rameaux et des tiges  
•  Balai de sorcière : prolifération abondante des 

ramifications d’une tige  
•  Chancre : altération localisée de l’écorce  

Symptômatologie



Modifications touchant les fleurs  
•  Virescence : pièces florales restant  

vertes  
•  Chloranthie : transformation de  

verticilles floraux en organes foliacés  

Anomalies de croissance  
•  Nanisme et atrophie : réduction de 

la taille de la plante ou de ses organes  
•  Déformations d’organes  

Anomalies internes zones chlorotiques ou 
jaunâtres 

Altérations d’organes 
•  Thyllose :  expansion  vésiculeuse  se   

formant  dans  le  xylème  à  partir  de  
cellules  

•  Dépôts anormaux : callose

Excroissances pathologiques  
•  Gale : altération superficielle de l’épiderme  

de la plante  
•  Galle (cécidie): excroissance dues aux insectes,  

bactéries et champignons  
•  Tumeur  :  prolifération  anarchique  des  

tissus  suite  à  une  modification génétique de 
ces cellules végétales 

Symptômatologie



Symptômatologie



Symptômatologie









Pieron et Merieau (2015)
Premier séminaire sur le diagnostic en santé des végétaux, Angers, France



Organismes de diagnostic des maladies des plantes 

en Algérie

Laboratoires d’analyses

Institut National de la Protection des Végétaux
" INPV "



Société Agro-Consulting International

https://www.aci-algerie.com

Mission: Diagnostic personnalisé gratuit 

proposé pour des solutions appropriées, depuis 

le choix dans la mise en place de la culture, de 

sa conduite à sa protection. 

Organismes de diagnostic des maladies des plantes 

en Algérie

https://www.aci-algerie.com/


https://www.agdia-emea.comSociété Agdia: fourniture d’outils de diagnostic 
et d’expertise dans le domaine des maladies 
végétales 

Agdia-Emea est la plateforme commerciale 
exclusive d'Agdia, Inc pour l'Europe, l'Afrique 
et le Moyen-Orient.

Organismes de diagnostic des maladies des plantes



Lutte contre les maladies des 

plantes

La lutte contre ces pathologies peut être préventive ou curative. 

- Une bonne maîtrise de l'irrigation 
- Rotation des cultures (élimination efficace du stock de pathogènes dans le sol)
- Elimination des plantes malades et des débris végétaux infectés (freiner la propagation  

des pathogènes dans un champ).
- Lors du plantage et de l'entretien des cultures, il faut éviter de blesser et  

d'endommager les plants. 
- Cultiver de préférence des variétés résistantes ou tolérantes aux pathologies locales.
-Traitement des semences avec des substances adéquates
- Désinfection des outils de travail 
- Désinfection du sol

Méthodes préventives



La lutte chimique

Utilisation de fongicides contre les maladies cryptogamiques 

Utilisation des bactéricides contre les bactéries pathogènes.

La lutte intégrée

-Combinaison de plusieurs techniques de lutte associées au facteur  

environnemental. 

- Les molécules chimiques sont associées aux bonnes pratiques agricoles et  

aux ennemis naturels des pathogènes. 

- Utilisation de symbiotes à l'instar des mycorhizes. 

-Le système de défense de la plante est stimulé en vue de lutter  

naturellement contre les pathogènes. 

Méthodes curatives

Lutte contre les maladies des 

plantes

La lutte biologique

Utilisation d’agents biologiques (bactéries, insectes, champignons , virus) 

(Ex: Mosaïqe africaine du manioc traiteé par guêpe d'Amérique du sud. 

(Feu bactérien: agent causal: Erwinia amylovora,  lutte par Erwinia herbicola).



Les virus de plantes, de redoutables ennemis des cultures qui 

sont bien difficiles à combattre 

Hervé Lecoq, INRA, Station de Pathologie Végétale

-Menace grave pour les cultures maraîchères 

ou horticoles dans de nombreuses régions du 

monde chaque année. 

- Environ 1000 virus infectent les plantes.

- Quelques uns peuvent se multiplier chez les Insectes

(1) Provoquent le plus souvent des maladies généralisées. Ils infectent
presque tous les organes d'une plante

(2) Les maladies à virus sont incurables au champ

(3)  Les virus des plantes sont des parasites obligatoires (ils ne peuvent 
se multiplier que dans des plantes ou des organes végétaux vivants).



Les virus de plantes, de redoutables ennemis des cultures qui sont 

bien difficiles à combattre 

Hervé Lecoq, INRA, Station de Pathologie Végétale

Le pollen produit par une plante virosée
disséminé par le vent ou par un insecte 
pollinisateur

1 - La transmission verticale
correspond à la transmission du virus à la descendance d'une plante infectée.

La graine: certains virus 
économiquement importants 
peuvent être transmis par la 
graine comme le virus de la 
mosaïque de la tomate (Tomato
mosaic virus, ToMV) chez la 
tomate ou le virus de la 
mosaïque de la laitue (Lettuce
mosaic virus, LMV) chez la 
laitue. 

L’intensification des échanges 
commerciaux au niveau mondial fait que la 
transmission des virus à la descendance 
constitue un risque majeur de 
dissémination des virus d'un pays ou d'un 
continent à l'autre. 

Les deux stratégies de dissémination des virus 



2- La transmission horizontale:
permet aux virus de passer d'une plante à une autre  et fait intervenir des     

'intermédiaires' qui sont appelés les vecteurs de virus. 

Un vecteur de virus: prélève (acquérir) le virus dans une cellule d’une plante malade 
et l’introduit (inoculer) dans une cellule d’une plante saine. 

Vecteurs très variés: A- aériens (insectes, acariens). 

*Les vecteurs les plus importants sont des insectes piqueurs 
suceurs (pucerons, aleurodes, cicadelles…)

*Un virus n’est transmis que par un seul type de vecteur (le  
plus souvent)

B- se déplacent dans le sol (nématodes, champignons). 

Attention: 
Les plantes sauvages ‘hôtes alternatifs’ ou ‘plantes réservoirs‘  

fréquentes autour des cultures participe à la déssimination des virus. 

Les deux stratégies de dissémination des virus 



Exemples d’insectes vecteurs de virus

Puceron

Virus Y de la 
pomme de terre 
(Potato virus Y ou  

PVY)

Cicadelles
Virus des cascades 
de graminées du 
riz

Vecteur 
spécifique

Virus transmis

Aleurode
(mouche 
blanche)

Virus des feuilles 
jaunes en cuillère 
de la tomate   

(TYLCV-Is)



législation de 
chaque pays et 

l’acceptation  par 
les 

consommateurs

Les seuls moyens de lutte sont préventifs:
Comment lutter contre les virus?

Stratégies de lutte comportent 3 composantes principales :

Utiliser du matériel 
végétal sain =
*plants et semences 
garanties sans virus
*Protection des 
pépinières (substrats 
stériles, outils 
désinfectés, élevage des 
plants dans des abris 
bien entretenus sous un 
grillage ou un film 
‘insect-proof’).

Retarder les épidémies virales = 
réduire les sources de virus et 
l’efficacité des vecteurs =
*Désherbage avant plantation
*Eviter la mise en place d’une 

jeune plantation à coté d’une  
culture âgée

*désinfection des sols
*greffage sur des porte-greffes  

résistants
*paillages plastiques contre    

pucerons
*traitements insecticides

Rendre les plantes 
résistantes aux 
virus =
*La prémunition ou  

protection croisée
* OGM dépend de
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